
Les Fêles franco-belges 
de Saint-Omer 

Le programme du Grand festival 

de la Fédération c e * basiques au Nord 

et UB Pas-^e-CaLais 

Comme nous l'avons déjà annoncé les Fêtes 
FrancoBelges de Saint-Omer promettent de se 
dérouler avec un éclat particulier. 

La journée d'aujourd'hui 
Voici le programme de la journée d'aujour­

d'hui dlmanone, qui est à proprement parler 
la journée du Congrès de la Grande Fédéra­
tion, 

A 10 heures, ouverture du Congrès au Théâ­
tre Municipal, sous la présidenoe de M Paul 
Cuelenaere. président de la Fédération. 

De 10 heures à midi, pendant tes travaux 
du Congrès aubades et con •erts-apéritifs don­
nés sur les places publiques. 

A 11 heures — Concert-collecte par le «Sou 
tien» de Saint-Gilles, sur la Grand'Place. 

A 12 h. 45. — Réception en gare de la célè­
bre • Musique des Guides • de Bruxelles. 

E. Andry; illumination générale de la ville et 
de la Tour Saint-Bertin 

La brillante fête de nuit, véritable apo­
théose, clôturera les deux Journées, qui. à 
n'en pas douter, marqueront dans le* fastes 
de, la cité «/ 
« « » * * * • » * • < » « » » > I t* » « i I » I P I » » » 

i î P I l T l ' Ç T P «*• L A M a f c A W V i . 
HLM Lu lu 1 0 6 , RrjeManael, 106, LILLE 
Spécialité de Pose de Dents. — Réparations 
et transformations exécutée» dans la journée 
ItKSSORTN. SUCCIONS. - PH1X REDUIT 
T t »•»• t 1 t T t f «••!• 1 1 • . %'%"t*rx%"ft t v t * 

L'Assistance publique dans le Nord 
P O U R LES ENFANTS A B A N D O N N E S 

ET LES ENFANTS O R P H E L I N S 

On nous communique : * 
Le Conseil général du Aord a créé une Caisse 

de dotation au prolit des enfants assistés et des 
enfants orphelins du département. 

Le but de cette œuvre cet d'enseigner aux en­
fants délaissés ou séparés de leur famille l'épar­
gne et la prévoyance, de :-écompenser leur tra­
vail, leurs mérites et leur réussite, enfin de faci­
liter leur établissement dans la mesure du pos­
sible. 

t ;n généreux bienfaiteur qui désire conserver 
l'anonymat vient de faire è la Caisse de dotation 
an don très important. 

L'oeuvre créée en faveur des enfanta sans 'a-
mllle mérite de retenir l'attention des philan­
thropes. 

Four tous renseignements, s'adresser a l'Ins­
pection de l'Assistance publique, 99, rue d'F.a-
quermes, à Lille. 

-i-OÇ-O—«-

Les prochaines sessions d'assises 
D A N S I X N O R D 

La, prochaine sess ion d'assises s'ouvrira 
à Douai le 2 juillet prochain. Elle sera pré­
s idée par V . le conseil ler Wiot avec, c o m m e 
asses seurs , MM. l e s consei l lers Lemaire et 
Mgtfa*. 

D A N S L E PAS-DE-CALAIS 
La sess ion du deuxième trimestre «'ou­

vrira a Saint-Omer, le 18 juin, sous la pré­
sidenoe de M. te conseil ler Husson, a v e c 
MM. les juges Dejean d e la Bâtie et Bon-. 
neton comme a sesseurs . 

m o o o i i 

VI. BALLAv 
ahef de la Musique de la Carde RepuMioain* 

Défilé en ville des sociétés dans l'ordre sui­
vant *. 1. La Fanfare du 6e régiment de chas 
seurs à cheval ; 2 La batterie des sapeurs-
pompiers de SainVOmer ; 3. La Musique 
communale de Saint-Omer ; 4. La Musique 
Bu 1er régiment des guides royaux de Bru 
pelles ; S. • Le Soutien ». de Saint-Gilles-Bru-
icelles. 

Itinéraire : Place de la Gare, rue François-
RinKot, place du Vainqual, rues Faidherbe, 
Guillaume-Cliton. de Dunkerque et Grand 
Place. Sur le parcours, exécution de la «Mar 
che des Alliés • par • Le Soutien ». 

A 1 heure, à THôtel de Ville. — Réception 
de la Musique des Guides. 

A 1 h 15, au Théâtre Municipal. — Clôture 
du Congrès et remise des récompenses aux 
vieux musiciens de la Fédération. 

A 8 heures. — Banquet officiel dans les 
Salons de l'Hôtel de Ville. 

A 3 h. 30. — Défilé des sociétés en trois 

f roupes qui se réuniront rues Edouard-Des-
aux, Sainte-Croix et place de la Ghiere. 
A l'issue du défilé, festival sur les diffé­

rents kiosques de la Ville et des Faubourgs. 
Pendant ce temps des excursions auront 

Heu en bateaux sur les Marais de Saint-Omer 
A 8 h. 30, au Jardin Public. — Con< ert par 

te Musique des Guides, dont voici le pro­
gramme : 
—L Fugue en la mineur (Jean Sébastien 
Bach). — e Fantaisie sur deux Noêla popu­
laires wallons (Joseph Jongen). — 1 La 
Plainte au clocher (Guillaume Balay). — 4. 
Namouna. ballet (Edouard Lalo). — 5. Mou­
vement perpétuel (Weber). — 6. Espana, rap 
sodle (E Cnabrierj. — 7. Danses polowtsien 
pes du prince Igor (Borodine). 

A 10 h. 30 — Fête de nuit grandiose sur la 
Grand'Place, avec les sociétés de gymnastt-
uue suivantes : La Jeunesse Républicaine de 
Wtzernes : En Avant, d'Arqués ; La Patriote 

f e Gutnes : La Patriote, de Blendecques : 
Union de Saint-Omer ; L'Audomaroise. de 

Eaint-Omer. — l.e« mouvements se feront 
avec le concours de l'Harmonie de Blendec-
qiies. 

Au programme, les ballets des «Papillons», 
des «Bohémiens et Bohémiennes», des «Ber­
gers et Bergères», du • Système Solaire », des 
poses plastiques et un assaul de cannes. 

La fête se complétera par l'embrasement de 
|a Place et l'illumination de l'Hôtel de Ville. 

La fournée de lundi 
A m h. M, sur la Grand'Place, concert par 

|a musique des Guides de Bruxeites. Au pro­
gramme -. • La Danse Macabre », de Saint-

A 11 h. «S, réception h l'Hôtel de VUle de 
l'Harmonie des Mines de Bruay. 

A midi 45, en rare, réception de la Musique 
de la Garde Républicaine. Défilé en ville: ré 
ception officie-Ile à l'Hôtel de Ville, puis ban-
«ue t offert aux musiciens de la Garde, sous 
la présidence de M. Tourneur, maire de ta 
ville. 

A î h. 30, tirage au sort des primes du fea 
tibal. à l'Hôtel de Ville. 

A 3 h., Grand'Place, concert par l'Harmonie 
des Mines de Bruay. 

A 6 h. 30, au Jardin Public, concert par la 
Musique de le Garda Républicaine, sous la di 
rectlon de son chef, M Guillaume Ballay, dom 
vtoci le programme : 1 Ouverture solennelle 

iGlazoumoff); 2. Scènes Flamandes (Henry 
'tlleul); 3 Menuet fde la suite en ré); 4 l'Ap 

prentl Sorcier, scherzo (P. Dukas}; 5 La Tasse 
poème symphonique (Llezt); 6. La Flandre 
héroïque, ouverture (G Ballay). 

A partir de 9 h. 30, sur la Grand'Place. em 
brasée. grand bal public, organisé par ls 
Musique Communale, sous la direction de M 

CONCERTS RADIOLA. — to mai. — 14 heu­
res, malinée consacrée aux Chants du Soldat, 
Bardes, Croisés, Troubadours, avec te concours 
de M. Paul Pecquery, de l'Ouéra-Comique ; En 
Route. Ch. Mal tiers : 1. Le vin des Gaulois ; 
2. Jérusalem, chant, M. Paul Pecquery - 3 . Chan­
son France, de Rolland, dite par Radiolo «. 
Chanson de Thibault de Champagne, chant. M. 
Paul Pecquery ; 5. Marche de Robert Bruge ; 
fi. Chanson des Aventuriers de France, chant. 
M. Paul Pecquery : 7. Marche du lieutenant du 
prince ; 8 Chanson du roi Henri tv c'-nn' 
M. Paul Pecquery ; 9. Marche de Henri TV. — 
iH h. 45 : Ouverture de la Petite Mariée. Lecocq, 
Informations. — 21 h. . Concert avec le concours 
de Mlle Gisèle Lesieur Miss Gertrude Courtney 
Miss Tess Davidson, M. Richmond Gardner, et 
de Mlle de Mo.igeot de l'Opéra. — 21 h. ; 
t. Marché Bohême, des Scènes pittoresques, 
Massenet •. 2. Sérénade, flûte. Pierné ; 3. Air 
d»> la Jolie Fille de Perth, chant, M. Rjchniond 
Gardner, Bizet ; 4. Romance Andalouse, violon, 
Sarasate : 5. Air de la Vie de Bohême, chant, 
Mlle Gisèle Lesieur, Puccini : 6. Gavatine, violon­
celle, Dubois ; 7. Ah* de Salomé, d'Hérodiade, 
chant. Miss Gertrude, CGourtney, Massenet ; 
8. Mazurka de Coppélia, Delibes ; 9 Air de 
Louise, chant. Miss Tess Davidson. G. Charpen­
tier ; 10. Menuet Gothique, Bcellmana. 

CONCERT DE LA TOUR EIFFEL. — M moi. 
— 18 h. 20 : avec le concours de Mlle Germaine 
Filliat, contralto soliste des Concerts Colonne ; 
Mlle Duplessis, pianiste : ter. Prix—BD ah.K.eO 
Mlle Duplessis. pianiste, 1er urix ; M. André 
Métairbe, baryton . Air des Roses de la Dam­
nation de Faust, de Berlioz : Mon. vous ne 
saurez pas, de Félix Baodray : Air de Serse. de 
HaendeL . Métairbe, Didon et Enée (air de 
Didon) de Henry I urcell : Pastorale, de M. Pur-
cell ; Chœur Solitaire, de Léon Moreau, Mlle 
Filliat : Berceuse, de Chopin, étude en Si mi­
neur, de Marcel Oampf. piano. Mlle Duplessis. 

<& Jéum /£<& \ybr4A 

• tant» s e * ««sveuf*. 

Bulletin Economique 
PARIS (HeBes Centrales), 18. — Viande». — 

Bueul. quartier derrière, 3 a 8.00; quartier de­
vant, 2 a 4 80; alojau, 5 S 13 uO; cuisses, 4.5U 
a 7.20: veau extra, Ire qualité, 9.70 a 11,00; 2e 
'luaiitô, 8.30 à 8.60; 3e qualité, 5 & 8-2u; mouton, 
ira qualité. 9 à U.OO; 2e qualité, 7.80 a 8.9U: 
3e qualité, 5 a 7.70; gigots, 11 S 14.50: carres 
parés, fi h 17.00 ; porcs entiers ou demis, ire qua 
lité, 7.50 à 8.90; 2e qualité, 6 a 7.40; filets. 7 S 
11.00 ; jambon, 7 é 10.00. 

Beurre». — Ontu ifuge Normandie. 9.80 ; Bra 
'a.-ne. 9.20; Charente et Poilou, 10 00; Touraine 
''.80'. divers, 9.20; marchands Normandie, 9.0U; 
Bretagne, 9.00; cenlre, 8.30 :divers, 8.00. 

Œufs. — Normandie extra, 3*1; choix. 30U, 
Bretagne choix, 310; ordinaire, 270; i a1 raine 
•hoix. 3«0 : ordinaire, 330 ; Poitou choix, 330 : or 
d-naire, 290; Auvergne, 320; Midi choix, 340. 

Votantes. — Lapins morts du tlatinels, 7 7b. 
at-lres catégories, 7.50 ; pigeons morts petits, 
3.50, gros, B-50 :' lapins vivants, 5.25; poulets 
merts de Bresse, 19.00 ; ordinaire, 16.50 ; canards 

rcuennais, 18 S 22.00; nantais, 14 a 21.00; ter­
mes. 7.50 à 10.00 ; poules Bretagne, 8 & 13.00. 

FARIS [Bourse du Commerce^ 19. — Suer**. 
— Disponibles : cours officiel, 291. — Cours cora-
rr.ercial . courant, 2U2.5U (ach.). 293 (vend.); pro­
chain 294- juilleUaoût, 295,295.50 » 5 , 3 d'oc­
tobre 2J6.50 (ach.), 217.50 (vend.) ; 3e de novem­
bre. 216. Ferme. 

LE HAVRE. 19. — Café*. — Courant, sue; 
Juin, 203; Juillet, 191 ; août. 184.50; septembre. 
178 25; octobre. 174.25: novembre, 172; décem­
bre 167 25; janvier. 166; février, 164.25; mars. 
162 Tendance soutenue. 

G e n r e 
BELGE 

Genre 
BELGE LACROIX 

C a d e a u x utilaa mu» a c l t s f a u r * 

• i A K C l l l > I I I ; I M i . i l . > 
LILLE (Halles Centrales), 19 mai. — Cours 

moyen des ventes en gros à la date du 19 mai . 
Volailles et gibiers, beurre et œufs, fromages 

fruits et primeurs, légumes, même cours que .'e 
mercredi 16 mai : augmentation du prix des as­
perges, 5.00 la botte. 

rv>!ssnr> — Un ies, 1 h 2.50 le kilo ; rougets, 
0.25 ii 2.50; merlans, 2 a 5.08; cabillauds, 3 a 
4.00; elingues 2.25 a 3.50: limandes 1 à 3.:«> 
nnguilles 6 a 8.00 :maquereaux, 2 à 3.50 ; poule 
de mer. 2 50 a 5.00; rhiens de me»-. I S 2.oo. 
plouses. I a 2.20 ; limandes soles, 6.00. 

Aux Abattoirs. — Prix de vente en cheville 
'les viandes énoncées ci-dessous (déduction laite 

Savon Cadum 
Un savon pur, tel que 
le Savon Cadum est 
i n d i s p e n s a b l e pour 
l'hygiène de la peau» 
De plus, il est écono­
mique car il s'use jus­
q u ' a u bou t e t d u r e 
d e u x fois p lu s q u e 
les savons ordinaires. 

Prix 2 fn 

du cinquième quartier) pendant la semaine du 
12 mai au 18 mai . 

Bœuf le kilo, 7 90, 6.80, 5.00 (0 22 d'octroi en 
sus) ; génisse, 7.y0, 6.90, 5.n0 ; taureau, 6.50, 5..&>, 
i 7J • - eau. 12.50, ll.uo, y.00 . mouton. 10.50, 9 . » 
8.00; agneau, U.OO; porc, y.ou, 7.75. 

TOU1 .COING, 18 — Il a été vendu aux nattes . 
630 kilos marée pour 1249 ir. ; 576 artichaute, 0.60 
à 0.65; 750 .ailues O.li a 0.15; 218 Kilos censés 
1.55 à 2.10; 188 kilos pommes, a 0..J; 220 Kilos 
pc mmes de terre nouvelles, a 0.<«0: 43 caisses 
oranges. 45 S 60.00. 480 camemberts, 0.80 a l.ou, 
1310 -iao^ ornniîes, 1.70 a 1.90: H kilos honamle 
6.5( à 7.00; 60 kilos Gouda. 6.75 h 7.UU; JU 
kilos épaules cuiles désossées, 8.50 a u.00; a) 
kilos leurre france), a 7.00; 76 kilos beurre Irais. 
10.50 a 11.00. 

GRA VELINES, 18. — Beurre, 6.00 le derm-KDo; 
ceufs, 9.00 les 26: poules,'25 à 30.00; poulets. 
25 a 45.00 : canards, 25 a 32 00 le poire ; pigeons, 
8 à 9.00 la couple: lapins gros, 16 a I8.0O; foyerts 
8 ô 12.00; petits, 3 à 400 pièce. 

Pommes de terre nouvelles, 2.1)0 le kilo; carot-
Uv nouve'les 3 00 la hoite; navels. 0.2o la ootie 
oipnons 0.75: écha ottes, l.iO; haricots, 1.50 -e 
kilo: poireaux. 0.50; radis, 0.25: asperves. 5.oo 
1 ahotfe:.teitues, n.25: choux verte, 0.40; choux 
nturs. 3 a 4.00 pièce. 

-^-=x>o-«?-
ÂportJf* mr olêtm m o*r 9orr—tontine* /« ^ — " ^ ^ -i 

IV IPTABILITE 1 • raa Uniuii u i itawlum-iu JMttl-SUFFEKesil { 
L.SUCCOBS A ï s d« IXLLX,78'»». Boal« do la Liberté , 

i «VtOOH*MN( GRATUIT | 

LE QITESVOY. 18. — Beurre e ngros, 11.20; «m 
détail 9 à 12.00 le kilo-, oeufs, 0.35 pièce : poni. 
mes de tene, vieilles, 3 kila« pour 100; nou­
velles'. 2.00 le kilo; oignons. 0.50: éohalottes, 
2.50' carottes. 0.80; épinards. l.ôo: petite pois, 
2.50 le kilo : laitues, 0.23 pièce ; choux verts nou­
veaux, î . o a 

FORGE 
SANTÉ 

ViGUEUR 

Le BONHEUR et la ]OIE au FOYER 

pe» 

AVESNES. 18. — Beurra an aras, 10J0; en d«V 
tail. 10 o0 à 11 50 le kilo; œufs, 0 35 pièce; fro­
mage blanc pressé, 125 « demi-utre ; niaroine». 
5 a 7X10 pièce- punîmes de terre nouvelles, 2 a 
22 i . petits pois, 3.00: oignons, o.7~> le Kilo-
lai mes. 0.40- choux-fleurs, 2 a 3.00; artichauts, 
125 et LU) pièce; poireaux, I S 2<«j, carottes. 
neveTs nouveaux, z a 2.50; oignons nouveaux, 
2.00 laf otte; radis, 0.80 et LU»; cresson, o.oO 
et 0.70- asperges, 5 a 8.00 la botte; poules, 18 
a 24.0- pigeons, 7.50; canards, 18 a so.00; oies, 
40 à 45.00; dindes, 50.00; lapins, 20 a 25.00 ia 
pièce. 

La COMPAGNIE SINGER 
ULLK, », Bue Nationale, ». LU>'<* 

Ses "1AC. 1INES à COUOrXÉ. 
tiernléres perfections aux mel|j«t»rs 

prix au comptant et à eré lit 

REPARATIONS RAPIDES à PRIX 

HEH 
*MB9*ana av u-trjty t-wons 

LA G U É R I S O N 
u s ressort de M. « L A S E R , le QRAf 

les p lus vol mine ses, par l o port 
, ue peut cire obtenue qu ea adoptant te uouvci a p areil 
I I S T E d e HAHIS, A* B d S E BAS» l'OPUL. <auc' t>3>, 
aite des ueroies les plus rebel les , sous cèner e u quoi c« 

certaine et radicale des hernie 
_ du oandage, v 

«ns ressort de M. Q L A S E R , |« O R t N i ) S P E C i A l . . . 
i seul qui garantisse par écrit r immobii isaUou partaite i 

i<ut te malade dans ses occupations. 
Herniçuz qui avez vainement tout essayé , vous ne retrouverez donc la satite «ra'en adoptant 

^ ^ • M ^ f ^ T l r T C - S » T - ^ X V * 4 « a T B r « T C « - f » <-">»* '» r é n u t a l i o . " u n l v e r s e l E e r t 
sans reseSH ne JÊJWjm.m ^^TJLJI «a73sV,SSs> MZm JtTSj due a 40 ami:-e s « •expérience 

V I Î Ï J ? ^ ? appareil sans ressort de M. Q L A S E R , le RranU spécialiste Pe Paris, est le seul recounu offl-
.ellement par le corps Médical. Muni de la nouvel le pelote a compressio " 
. Jaede InfaUUble qui a sauve et guéri des mil l iers de personnes afte 

souple il csl eu quelque) eufï* J? 
Le neruies. •* (telutes o e neriues. 

M C O L L E T E r u e S t J e a n frb d e S t Q u e n t i n M a u b e u g e (Nord) H e r n i e G u é r i e . 
M B Ë V E H. , g a r ç o n H ô t e l d e la C l e f d 'Or, h A i r e - s u r - l a - l . v s ( P de-C ) H e r n i e U u é r f a . 
M. D E I ^ A C o U B T N. . 33. r u e d e l 'EKal i tè . A C a u d r v ( N o t d ) H e r . i i e G u e n e 
M D R U A R D A . 57. r u e N e u v e , â E s c a u t p o n t , p a r F r v s n e s fNora H e r u i e U u ô r l a . 
M. C A V E T E , 61. r u e F i a M o r e ) , A m i e n s ( S o m m e ) . H e r n i e G u é r i e . 

•Désireux de donner aux malades mm # t | a « a p n invite toutes les p e i . o u n e s atte intes d a 
u s preuve Immédiate de ces résultats, I V I a U L r A p E i K nercie», CLTCIU" desccu's,_à lui rKldra -Mac» ! - > T l ' ' - : r ' • - M l f 

Valencie. .es, 20 Mal, Hôtel d« Flandre. 
LILLE, 2) Mai, a son Cabinet Régional, 1S. 

rue de la Clef, !•• étage 'près la Bourse) 
Douai, 22 Mai, Hdt du Grand-Cerf Commerce 
LILLE. 23 Mai a s m Cabinet Régional. 16 

rue de la Clef. I»' étape près la Bourse) 
Cambrai, 24 Mal. Hôtel du Mouton Blanc. 
Aveenes, 25 Mai, Hôt>>l Terminus. 
Dunkerque, 26 Mai. de 8 h. à 2 h.. Hôtel du 

Commerce, 23 rue Nationale 
Fourmies, 27 Mai. Hôtel Jean Broeuet. 
Hazebrouck. 28 Mai. Hôtel du Nord. 

—~nt IV—Tdo ?-•» r -"-..'""• <•-" -s t—s eiZ^. t i K ** 
La Queinoy. 29 Mal. Hôtel du Grand Paria. 
LEMINENT AIDE de M. C A S E R recevra * j 

Hlrson, 21 Mal, Hôtel du Commerce. 
Mouscron. 22 Mai. Café du C m m e r e , Grande» 

Place 
Tournai, 26 Mai, Hôt de Parts, place Crombe. 
Menln, 27 Mai Hôte» de l'Etoile 
Courtral, 28 Mai, Hôte» du Nord. 
Ypres, 29 Mai, Hôtel Excelsior 
Le Nouvlon-en-Thlérache, 30 Mai, H Bellynck, 

V A R I C E S D é p l a c e m e n t t o u s o r g a n e s O B E S I T E 
I rmtté d a l a Httrnto. Brochure aam B a s a lrarlcmu e t C a i n r u r a s ( franco 

Vm*ÊiM*iëretmm Extrait dm l'Album d e s Ceinturo* .<. ai/lot*. (surdeiftajuji 

par la SANTÉ. 

L' ELECTRICITE 
L'Institut M o d e r n e d u D r . V J l O r o r d 
à B r u x e l l e s vient d'éditer un trane d'Elec-
trothérapie destiné à être envoyé gratuite­
ment à tous les malades qui e n leroni la 
demande. Ce superbe ouvrage médical en 
5 parties, écrit en un langage simple et 
clair explique la grande popularité du trai­
tement électrique et comment l'électricité, 
en agissant sur les systèmes nerveux et 
musculaire, rend ta santé - aux malades* 
débilités, affaiblis et déprimés. 

j La cause, ta marche et tes symptômes 
oe chaque affection sont minutieusement 
décrits afin d'éclairer le malade sur la 
nature et la gravité de son état. Le rôle 
de l'électricité et la façon dont opère le 
courant galvanique est établi pour chaque 
affection et chaque cas. 

L'application de la batterie galvanique 
s e fait de préférence la nuit et le malade 
peut sentir le fluide bienfaisant et régéné­
rateur s'infiltrer doucement et s'accumuler 
dans le système nerveux et tous les orga­
nes , activant et stimulant l'énergie ner­
veuse, cette force motrice d e la machine 
humaine. 

Chaque famille devrait posséder cet 
ouvrage pour y puiser les connaissances 
utiles et indispensables à la santé afin 
d'avoir toujours sous la main l'explication 
de la maladie ainsi que h? remède spéci-
fique de la guérison certaine et garantie. 

Le traité d'électrothérapie comprend 
S chapitres : 
•arararararararaza ire PARTIE t aasasztaaasai 

S Y S T È M E N E R V E U X . 
N e u r a s t h é n i e , N é v r o s e s d i v e r s e » . N é ­

v r a l g i e s . N é v r i t e s , M a l a d i e s d e la M o e l l e 
é p l n l è r e . P a r a l y s i e s , 
szs«zz«z*ZBZ««zBZza t i n t P A R T I E : zZzzszszZfZzszasza* 

O R G A N E S S E X U S I S 
et A P P A R E I L U R I N A I RE. 

I m p u i s s a n c e t o t a l e o u p a r t i e l l e , V a r i c o -
e e l e , P e r t e » S é m i n a l e » , P r o a t a t o r r h é e , 
é c o u l e m e n t s . A f f e c t i o n » v é n é r i e n n e s M 
m a l a d i e » d e » r e i n » , d e la v e s s i e «t d e l a 
p r o s t a t e . 
saasrasraaaa srn* P A R T I E :aaaaaaaafaa 

M A L A D I E S OELA F E M M E . 
M é t r l l e , S a l p i n g i t e , L e u c o r r h é e , E c o u ­

l e m e n t s , A n é m i e , F a i b l e s s e e x t r ê m e . A m é ­
n o r r h é e et d v » m é n o r r h é e . 

raSBzzazzfaafBBta «me P A R T I E jsaaasaasraa 

V O I E S D I G E S T I V E S / 
D y s p e p s i e , g a s t r i t e , g a s t r a l g i e , d i l a t a . 

I l o n , v o m i s s e m e n t » , a i g r e u r » , c o n s t i p a t i o n , 
e n t é r i t e » mul t i i ' 
m a l a d i e » d u loi 
sasraasraasBi sme P A R T I E 

S Y S T E M E MUSCULAIRE 
ET LOCOMOTEUR. 

M y a l g l e s , R h u m a t i s m e s d i v e r s , Ooutse . 
S c i a t i q u c . A r t h r i t l s m e , A r f é r i o s c l é r o s e . 
T r o u b l e » d é la n u t r i t i o n . L i t h i a s e » , D i m l -
n u t l o n d u d e g r é d e r é s i s t a n c e o r g a n i q u e . 

G E S T G R A T l Hommes el femmes, célibataires el mariés, écrive? une simple 
- . * " ' " ' " " * carte postale à M r l e D o c t e u r . . G R A R D . 30, A v e n u e 
A l e x a n d r e Bertrand» D R U X E L L E S - F O R C S T , pour recevoir par retour, s o u s 
—tveloppe fermée le précis d'électrothérapie avec illustrations et dess ins explics"**-
. A f f r a n c h i s s e m e n t p e u r l ' é t r a n g e r : L e t t r é e Ir. 0,50 — C a r t e s fr. 0,30. ' 

Bourse d'Affrètement de Douai 
Séance du (S mai. — 1 bat. GayantrBeautor, 

881 L, 13.00. — 1 bat. GayanHamotte-Breuil, 
28) L, 15 00. — 2 bat. Gayant-UemangevelW, 5VJ 
t., 30.50 — 1 bal. Gayant-Vitry-en Artois, 280 L. 
4.50 - 1 bat. Es> axpeile-l'érunne, 280 L, l'i.ou— 
3 bat. Beuvry-Dunkerque, 840 L, j.00. — 1 baL 
Heuvry-Nemoure. 280 L. 26.00. — 1 bat. Bruay, 
Phrts. environs. 280 t 21.00. — 1 bal. Uayant-
Di-nkerque bassins, 280 L, 6.25. — I bat Bruay-
Mem 280 L. 6.50. — 1 bat. Gayant-liucy-ie-uong, 
280 t., 17.00. — 1 bat. Violames-Origny-Sainte-
Rfi cite, 280 t., 16.60. — 1 bat Escarpe!le-Tour-
co ne quai du Ha'ot, 280 t. 6.50 — I bat. Kscar-
pe'le-Toureains. b. s., 280 t., 6.50. — 1 bat. 
fia.\ant-Vaulz-(ez-Tournai, 285 t., 5.50. — 1 bat. 
PonUa-V< ndin-Anvers, lassins. 280 t., 9.50. — 1 
ba' Vtolain-s-Gand1 276 t., 8.00. — 1 bat. Beuvr/ 
Cxr.nans, 275 t., 19.00. — 1 bat. Noyelles-Beautor 
28» t., 14.00. — 1 bat. Gayant-Su'-esnes. 280 t , 
18.00. — 1 bat. Gayant-aïchy, 280 t., 18.UO. ~ 
t bat. Noyelles-Isbergues, 282 t , 4.50. — 1 bat. 
Gaj en t-Rouen, 280 t., 20.25. 

> «o->&i < 

Banque Populaire du Nord 
\Jassemblée générale annuelle tenue jeudi 

17 mal, sous la présidence de M. Louis VVat-
tina, a approuve les comptes de l'exercice 
1922, les amortissements e t les réserves e s t 
fixé à 4 % l'int*. Zl à payer aux sociétaires 

Les résolutions proposées par le Conseil ont 
été adoptées. 9947 

• • • > O v O d 

Le chepte' fronçai* se reconstitue 
Le « Journal Officiel » a publié la statistique 

des animaux de ferme dressée par la ministre de 
l'agriculture au 31 décembre lu22. Il en résulte 
que le nombre des animaux de l'espèce bovine, 
qui était de 14.787 710 en 1913. el qui s'était 
abaissé A 12.250.710 en 1918. s'est relevé S 
13 S75.840. Pour l'espèce porcine, le total de l'es­
pèce qu» s'était abaissé de 7.035.H50 en 1913 S 
âORonrn» pn I0t8. s'est relevé a 5.195.7*0 au il 
décembre 1922. 

Pour l'espèce chevaline, le total qui s'était 
abaissé 1e 3.220.080 en 1913 a 2 millions 232.9*» 
en 1918. s'est relevé à 2 millions 778.270. Pour 
l'espèce ovine, par suite du manque d«> bergers 
el df- ta diminution des terrains de parcoui's, «o 
relèvpnicnl a été p'us lent. L'eflectir qui s'était 
alaissé de 16.131.190 en 1913 S 8.990.990 en 1919. 
ne 'est re'evé qu'à 9.782.420. 

• I t l l . l r l T 133= 
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oocA <decunoié 
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BEPRESENTANTS DE LA BRASSERIE t 
M. Uenneau, 6. m tiamnetta, Lena. 
M. Louradoux, 12. M e s Girondins, rïTtst-Lllir 
SL Albert Pinte, à Llbercouru 

Tour de France 1923 
• . » * » . . M . a » 

L e s plus hautes récompense» 
sont attribuées à 

La Quadrilette 

la seule grande triomphatrice 
du T o u r d e France 

qui enlève TOUTES LES COUPES 
réservées aux cyclecars > 

Coupe Challtnst </u Tour Je Franc* 
Coup» Internationale Je Tourisme 
Coupe Challenge de* Cycleean 
Coupe dt la Revu» Motocycliste 

4 quadrilettes engagées 

4 quadrilettes classées 
PREMIÈRES EX./EQU0 

(Catégorie 750 eme ) 

l a s e u l e é q u i p e 
de cyclecars 

(Cylindrée 750 emej 

r en t r ée au comple t 
e t sans péna l i sa t ion 

La Catalogue de la Quadrilette 
est envoyé franco sur demande 

Stcfété Angnrmt ds* Automoùilu «t Cjcl»; Poujsa*. I 

S u c c u r s a l e a L i l l e t 

18, Place Philippe-de-Girard 

Agents dans tontes l es vi l les 

Imprimerie lu neveu l u vora 
186 bis, rue de e'ans. Unie <_j 

ce gérant Emile UtsWt. 

••»i«fc,t»Mi«.M«i»iie»a, 

u« C R E D I T D U N O R D REÇOIT LE» .OUSOR.PT.OH. *. 
= = = = = T O U T E S E M I S S I O I V S j 

FEUILLETON D V 21 MAI 192S 

LA MANGEUSE DE CŒURS 
1 - . GRAND R O M t N D'AMOUR »-

o-o-o ET DE PASSION o-o-o j . , L 
o-o-o-o-o-o- PAR 
b-o-o- JEAN OEMAIS 

1 — 
j 

P B E M I E H E P A R U S 

CHAPITRE X l l 

A u c h e v e t d e L i l y a n e 
(Suite) 

— Oui... mon pauvre ami . . . ça ne va 

r » mieux. . . au contraire.. . mais je persiste 
croire que ce r*e sera rien de grave. . . 
« Les belles violettes 1 Elles embaument 1 

V o u s me gâtez e w o r e , mon cher Guy.. . 
plue que je ne le mérite. . . 

a Allons, asseyei -vwus là. . . 
« Aujourd'hui, je serai moins méchante 

que les autres jours. Je ne vous mettrai 
p e s a. la porte tout de suite. . . 

v Oh 1 c'esl par pur. égotsme, je l avoue. . . 
m e s pensées sont tellement sombres que 
j'ai betwiin d'e» être détuurnée par une voix 
amie , qui me parle d'autre chose. . . 

M Je «uis franche, hein !.. comme toujours 
tTaii'eurs 

• Enfin... profitez-en, mon cheT... et dites-
moi tont ce qui vous passera p*r la tête.. . 

Ony, n'en *mn. l'écoutail parler, buvant 
pour ainsi dire, ses mots mitant par 'es 
yeux que par le» oreilles, avec une expres­

sion de ravissement qui exprimait toute s a 
pass ion pour Lilyane. 

Ah 1 qu il aimait entetidre sortir de tele 
m o t s d'une bouche qui s'était s i souvent 
montrée méchante et agress ive . . . 

Encore une fois, il en oubliait, e n un Ine-
tant, toutes s e s cruautés passées . . . 

Encore une (ois, il s e disait qu'il ,ne de­
vait, qu il ne pouvait pas être indifférent 
à la femme qui lui parlait avec cette cor­
dialité C.jouée. . . d iss imulant pe*ut-étre un 
amour dont il n'avait p a s encore eu provo-
qi«?r l'aveu.. . 

Et U ne se souvenait m ê m e pas que c'é­
taient toujours des paroles de ce genre qui 
avaient précédé s e s plue grandes décep­
tions.. . 

— Voyons . . . reprenait U l y a n e e n s'accou-
dant sur son oreil'.eJ'... de quoi al lez-vous 
me parler ?.. Oh ! ma i s j'y suis , voua m'a­
vez ann- • ce l'autre iour des révélations 
sensationnelles , que j ai remise» au mo­
ment où votre Jérôme CaTdinet m'aurait 
donné satisfaction.. . 

a Nous n'attendrons pas ce m o m e n t . , qui 
pourrait bien nous «mener aux calendes 
grecques. . . 

Une lueur d'amertume et de tristesse 

passa dans s e s yeux, tandis qu'eue pronon­
çait c e s derniers mots . . . 

Elle venait de songer, en eflet, que Men­
tit trois jours pleins se seraient écoutés de­
puis l'instant ofi elle eva i t chargé le déteo-
t ive de rechercher son frère... « t qu il n'a­
vait encore rien pu découvrir. 

Mais tout de suite elle surmot.tait la peine 
que venait de trahir un instant son regard, 
pour dire amicalement : 

— Eh bien.. . v o y o n s ces fameuses révé­
lations. . . 

Guy d'Armoise tendit l a main v e r s Li­
lyane. 

— Que voulez-vous T lui demanda-t-efle 
d'un air surpris. 

— Que vous me donniez votre main, Li­
lyane. . . pour la laisser d**. .S la mienne 
quand j'aurai fini de parler... ou l'en reti­
rer... selon que m e s paroles auront ou non 
votre a g r é m e n t . . 

— Oh t que d'apprêts et que de solenni­
té dans vos paroles 1 s'esclaffa nerveuse­
ment Lilyane. 

<• Enfin... c e que vous demandes pour 
l'I.istant est si peu de chose. . . 

Et, docilement, elle al longea le bras, lais­
sant tomber s e s doigts fuselés sur ceux de 
Guy, qui l es étrvigmt en fr i s sonnant 

Alors, il énonça. . . d'une voix d'abord 
Irpmblnnte et nésitar.te, mais qui peu & peu 
devenait plus ferme, plue sonore. . . 

— Lilyane. . . je ne vous redirai pas que 
je vous aime.. . nï combien je vous a ime 1 
V o u s le savez depuis longtemps. . . 

« Pourtant, vous vous êtes constamment 
refusée à mon amour.. . s a n s doute parce 
que cel amour ne parlait pas te tangage q u e 
vous attendiez de lui... 

« Aujourd'hui, il sa i t ce qu'il doit dire.... 
« Lilyane j'ai tout pesé.. . tout examiné. . . 

et je vais vous annoncer s a n s réticences* 

sans arrière-pensée.. . une décision nette­
ment arrÏMAp en moi... 

« Je veux faire de vous m a temia» T Y 
con sentez-vous ? 

Il avait 6«rré davantage ses doigts sur 
ceux de Lilyane.. . comme s'il avait peur 
qu'elle'-.» les lui ret irât . . 
- Cependant, elle n'avait fait aucun geste. . . 
ni de répulsion ni d'étonnement.. . 

Et laissant sa main dans celle du jeune 
homme, e le i ^ ndt.it avec calme. . . 

J'attendais cette demande, Guy... . car 
n'n mot qui voitt- est écuappé l'autre jour 
me lavai t fait prévoir... 

» Le soin que vous venez de prendre en 
m'avertissant que vous avez tout pesé, tout 
examiné. . . m'interdit de vous demander si, 
précisément, vous avez bien tout pesé, tout 
examiné. . . notamment ce que je suis aux 
yeux du monde. . . 

« Je ne vous poserai donc qu'une ques­
tion. : avez-vous parlé de votre projet à vo­
ire père ? 

— Oui... répondit nettement le vicomte. 
— L'approuve-t-il î 
— Il s'y est, je l"evoue, d'abord opposé 

avec une violence inouïe.. . C'était... tenez... 
le jour où vous avez commencé à vous sen­
tir souffrante... et où j'ai voulu voua faire 
les révélations que je vous fais aujourd'hui 

— Vous étiez donc alors dans I intention 
de vous passer du eonsU.tement paternel ? 

— Oh I a b s o l u m e n t 
— Et aujourd'hui 1 
— Aujourd'hui, me* intentions n'auraient 

pan changé. . . si. . . de lui-même.. . mon oère 
n'était revenu a de meilleurs sentiments. 

« Car. le soir du jour en question, il m'an­
nonçait qu'à La réflexion, il consentirait à 
me donner son consentement, me deman­
dant s implement de ne pas trop bms<Tuer 
les choses pour lui donner le temps de s e 

faire & une idée qui tout d'abord l 'avait 
trouvé absolument réfractaire. 

Comme on le voil par c e s roots, le comte 
d'Armoise avai t s a n s tarder suivi le coTseil 
donné par Jérôme Cardinet, de paraître en­
trer dans les vues de son fils. 

Cependant, Guy ajoutait : 
— Vous voyez "que je vous parte a cœur 

ouvert, Lilyane, puisque je vous répète, 
sans ménagement , a peu près textuelle­
ment ce que m'a dit mon père... 

« Alors... vous. . . qu'allez-vous répondre 
U l y a n e ?.. 

" En ce m o m e n t tout le bonheur de m a 
vie.. . me vie même dépendent de ce que 
vous direz dans une minute... et cependant 
j'ai hâte de vous entendre prononcer mon 
arrê t . . 

« Allons. . . pariez.. . 
Lilyane eut un indéfinissable sourire.... et 

mo* .trant s e s doigts demeurés entre ceux du 
jeune homme, elle murmura : 

— Voyez. . . m a main est toujours dans la 
vôtre... 

— Ah 1 Lilyane ! Lilyane !... s'écria Guv, 
éperdu de bonheur, en tombant à genoux 
devant le lit de la Mangeuse de Coeurs. 

Celle-d reprenait : 
— Votre père a raison, Guy... n ne faut 

pas trop se h&ter de conclure un mariage, 
auquel, je l'avoue, j'aspirais moi-même.. . . 
s a n s trop oser l'espérer... Je dois m'habi-
tuer, moi aussi , à une idée semblable.. . et 
puis.. . le voudrais r e devenir votre femme 
que le jour où m e s soucis actuels se seront 
envolé*. . . 

— An moins me les direz-vous à présent T 
implora Guy.. . 

— Je ne puis pins avoir trop de secrets 
pour celui qui sera un jour mon mari. . . . 
Ecoutez... 

Et Lilyane répétait alors & Gny, à peu 
près textueilementj.ee qu'elle avait dit trois 

jours auparavant à Jérôme Cardinet, c'est» 
à-dire te rédt de l'attentat dont el le ava i t 
failli être victime... et de l 'enlèvement du 
petit Jean. 

Toutefois, comme elle l'avait fait pour la 
détective, elle tut le lien qui l 'unissait à «au 
agi esseur. 

Guy l'avait écoutée avec un intérêt pas . 
sionné. mais s a n s dissimuler un mouve­
ment de contrariété quand elle avait g l issé 
sur ce dernier détail 

— Pourquoi ne me dites-vous pas tout t 
reprochait-il i orsque l l e eut fini... 

Elle fronça les sourcils . . . 
— Ami... murmura-t-elle, il y a dans ma 

vie des choses que vous pouvez savoir.. . . 
d'autres que vous ne devez pas savoir. . . 
Conteutez-vuus des premières.. . sans exiger 
les secondes. ' 

« Vous ne connaîtrez de mon passé quej 
ce qu'il me piaira de vous révé'er. 

n D'ailleurs, ajouta-t-elle avec un sourire. . 
il est encore temps de vous raviser... et ai 
m e s demi-confidences ne vous suffisent 
pas. . . 

Guy l'interrompit par an geste supplient. 
— Elles me suffisent, fit-il, entièrement 

subjugué. . . et s'il vous o « venait de ne 
m'en faire aucune.. . je ne récriminerais 
pas. . . 

— A ta bonne neure. 
« Quant à cet enfant, continuait-Il avea 

force, U faut absolument que Cardinet M 
retrouve. . . 

— C'est singulier, vous n'avez pas eu 
l'air surpris d apprendre son existence. . . . 
Pourla.it , lorsqu'il ête«t ici... je ne voua 
avaise jamais parié de lui. . . Auriez-vous ap» 
pris.. . 

Le vicomte rouait 
IL tuivrei, 
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